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Les Foyers Martin 

 

 
 

 

 
Contact infos : Guillaume d’Alançon, 06 80 73 90 14, guillaumedalancon@gmail.com 

 

 

Résumé  
 

 

 

Les Foyers Martin sont des couples catholiques mariés qui se retrouvent une fois par mois 

pour se former, partager et prier dans l’esprit de Louis et Zélie Martin, les parents de sainte 

Thérèse de l’Enfant-Jésus. Un prêtre est présent lors de ces rencontres. 

Cette initiative de fidèles laïcs a reçu les encouragements de plusieurs cardinaux, évêques 

(Mgr Marc Aillet notamment dont le diocèse est le premier à accueillir les Foyers Martin), et 

supérieurs de communautés religieuses. 

Programme d’une soirée type :  

A partir de 20h15 : Accueil-apéro dinatoire (sobre) 

20h45 : Topo d’un foyer (thèmes ci-dessous) 

21h30 : Temps d’échanges 

22h00 : Mot du prêtre (10’) suivi d’un temps de méditation de la parole de Dieu  

22h30 : Fin 

 

Les topos doivent explicitement se référer au témoignage de vie de Louis et Zélie. Les 

suggestions d’ouvrages proposées, dans le programme de l’année, ne sauraient éclipser les 

ouvrages de référence présentés ci-dessous.  

 

 

Ouvrages de référence 
 

Surtout : 

Père Stéphane-Joseph Piat, Histoire d'une famille, éditions Pierre Téqui, Paris. 

Correspondance familiale, Louis et Zélie Martin, 1863-1888, Éditions Le Cerf. 

 

Mais aussi : 

Jean Clapier, Louis et Zélie Martin - Une sainteté pour tous les temps, Editions Presses de la 

Renaissance, Paris, 2009. 
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Hélène Mongin, Louis et Zélie Martin, les saints de l'ordinaire, préface de Monseigneur 

Lagoutte, Éd. de l'Emmanuel, Paris 2008. 

Alice et Henri Quantin, Zélie et Louis Martin, les saints de l'escalier, Éditions le Cerf, 2004. 

Docteur Robert Cadéot : Louis Martin, Père incomparable, VAL, 1985. 

 

 

Programme 2015-2016 
 

 

1/  Septembre 

 

Le Bon Dieu m'a donné un père et une mère plus dignes du Ciel que de la terre. Sainte 

Thérèse de l’Enfant-Jésus 

--- 

 

La Révélation de notre salut s’est opérée par Jésus-Christ. Il est notre seul et unique sauveur 

et les saints sont ses amis. Nos amis. L’admiration que nous pouvons leur porter devrait nous 

conduire à reconnaître et adorer toujours plus la sainteté divine. En effet, Dieu ne nous invite-

t-il pas à le rejoindre avec tout notre être ? Il nous a donné une intelligence pour mieux le 

chercher et un cœur pour mieux l’aimer. 

 

--- 

 

Thème de réflexion : Quelles sont les conséquences théologiques de la canonisation de Louis 

et Zélie Martin ? Autrement dit, en quoi notre vie de foi est-elle appelée à se renouveler à leur 

contact ? Les perspectives ecclésiologiques, christologiques, sacramentaires reçoivent un 

éclairage particulier.   

 

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Le Catéchisme de l’Eglise Catholique, Mediator 

Dei, Pie XII, Méditations sur l’Eglise du Cardinal de Lubac,  

 

 

2/ Octobre  

 

[A son frère] Quand je pense à ce que le Bon Dieu, en qui j’ai mis toute ma confiance et entre 

les mains de qui j’ai remis le soin de mes affaires, a fait pour moi et mon mari, je ne puis 

douter que la divine Providence ne veille avec un soin particulier sur ses enfants. Zélie 

 

--- 

 

« Providence divine pourvoyez-y ». Telle pourrait être notre rengaine lors des imprévus, 

heureux ou malheureux. L’attitude d’abandon est notre réponse à Dieu qui, dans les 

événements que nous rencontrons, nous envoie un appel : m’aimes-tu ?  

 

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que la Providence ? En quoi Dieu n’est pas le grand architecte 

de l’univers qui, après avoir créé le monde, ne s’en désintéresse pas ?  

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/H%C3%A9l%C3%A8ne_Mongin
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Suggestion d’ouvrages pour la recherche : le Catéchisme de l’Eglise Catholique, Somme 

Théologique de Saint Thomas d’Aquin. 

 

 

3/ Novembre  

 

[A un ami] Dernièrement, je t’ai parlé de mes cinq filles, mais j’ai oublié de te dire que j’ai 

encore quatre enfants qui sont avec leur sainte Mère, là-haut où nous espérons aller les 

rejoindre un jour !... Alors je ne dirai plus : « Oh ! qui me rendra mon Hélène ? » - Avec 

Hélène, sont encore deux petits Joseph et une jolie petite Thérèse. Louis 

 

--- 

 

« Qui me rendra mon Hélène ? » Louis a pu connaître cette tristesse de l’absence d’un être 

très cher et très aimé. Dans le silence de sa prière, dans le secret de son âme bouleversée, il 

sait. Il sait qu’en se rapprochant de Dieu, il se rapproche de ceux qui sont avec Lui. Mystère 

de communion ! C’est à la messe en particulier que les âmes chrétiennes, celles qui militent 

encore sur la terre et celles qui triomphent pour toujours dans le Ciel, se retrouvent vraiment 

dans l’amour.  

« Qui me rendra mon Hélène ? » Elle est là, maintenant, avec nous, en Dieu. 

 

--- 

 

Thème de réflexion : En ce mois où nous fêtons tous les saints et prions pour nos défunts, la 

question des fins dernières mérite d’être approfondie. Qu’est-ce que l’Eglise nous dit sur les 

fins dernières ? Comment les époux Martin se sont-ils préparés à cette réalité qui touche 

chaque homme au plus profond de son être ?  

 

 

4/ Décembre 

 

[A sa belle-sœur] La petite Céline se porte à merveille, elle commence à gazouiller… Zélie 

 

--- 

 

La paix de Noël, la sérénité d’un enfant entouré de deux parents qui s’aiment… Même au 

milieu de la pauvreté de la crèche, la quiétude demeure. Normal, le Prince de la Paix a choisi 

pour trône la pauvreté d’une mangeoire.  

--- 

 

Thème de réflexion : En ayant identifié les sources principales des conflits en famille, 

identifié les leviers qui peuvent aider à rétablir une bonne communication, dans le couple, 

dans la famille proche et élargie.  

 

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Les langages de l’amour de Gary Chapman, les 

ouvrages du Père Denis Sonet, l’Evangile. 

 

 

5/ Janvier 
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[[A son frère] Oh ! va, je ne me repens pas de m’être mariée. Si tu avais vu les deux aînées 

aujourd’hui, comme elles étaient bien toilettées, tout le monde les admirait et on ne pouvait en 

détourner les yeux. Et moi, j’étais là rayonnante, je me disais : « C’est à moi ! J’en ai encore 

deux autres qui ne sont pas là… » Zélie 

 

--- 

 

La sainteté, c’est laisser se répandre la bonne odeur du Christ ; le parfum du saint-chrême en 

témoigne, au baptême, à la confirmation ou encore à l’ordination. La plus belle toilette de la 

chrétienne sera sa vertu, sa pureté, sa simplicité, son sourire, sa bonté, sa générosité… 

Comme une bonne odeur qui se dégage et s’envole vers les quatre coins de l’horizon… pour 

une plus grande beauté. Sans le divin parfum, il n’est point de rose spirituelle. Sans cela, une 

jolie femme restera laide tandis qu’une autre, moins gracieuse, sera vraiment belle. Notre-

Dame allia les deux. Pour notre plus grande joie. 

 

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que la beauté ?  Comment donner sa place à la beauté dans 

notre vie de famille ?  

 

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Jacques Maritain, Jean Ousset, Saint Augustin. 

 

 

 

6/ Février 

 

[Départ pour un grand voyage] Très chère filles. Vous êtes bien aimable de m’avoir laissé 

faire cette petite échappée, et je vous saurai toute ma vie bon gré de cela. Du reste, si la 

distance nous sépare un peu, mon cœur est tout près de vous. Soyez donc sans inquiétudes et 

ne vous faites pas de chagrin, mes enfants. (…) Tout à vous dans le Seigneur. Louis 

 

--- 

La bonne santé physique est un bien, pour autant elle n’est pas le bien suprême. Le bien 

suprême est la santé de l’âme. La Passion du Christ nous indique clairement que la souffrance 

et la mutilation ne sont pas des amputations quand elles sont vécues en offrande d’amour. Au 

contraire, elles ajoutent un surcroit d’être (cette expression ne doit pas être prise au sens 

métaphysique du terme) et de dignité à l’homme. L’embryon, le vieillard, le handicapé, le 

malade en état pauci-relationnel ne sont pas des sous-hommes. La mort et la résurrection de 

Jésus nous indiquent au contraire qu’ils portent en eux les germes de leur divinisation.   

 

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que la souffrance ? Quel est sa signification pour le chrétien ? 

 

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Salivifici doloris de Jean-Paul II, Sous le regard de 

Dieu du Bx Edouard Poppe, Manuscrits autobiographiques, Ste Thérèse de l’Enfant-Jésus. 

 

 

7/ Mars 
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[A sa sœur] Pauline m’écrit qu’un Père jésuite fait un sermon, tous les soirs, à huit heures, 

pendant le mois du Sacré-Cœur, et que c’est si beau, si beau… Zélie 

 

--- 

 

Une manière d’être selon le cœur de Dieu : tout par amour, jusqu’à la Croix. Telle pourrait 

être la devise des foyers qui veulent suivre Louis et Zélie sur la voie de la sainteté conjugale.  

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que le prêtre ? Comment les époux Martin ont-ils vécu leur 

don réciproque d’une manière semblable en certains points à l’idéal sacerdotal ?  

 

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Décret Presbyterorum ordinis du Concile Vatican 

II, Familiaris consortio de Jean Paul II, Casti Conubii de Pie XI  

 

 

8/ Avril 

 

[A leur fille Pauline] On ne peut être heureux sur la terre. Quand on a la fortune, on désire les 

honneurs, je vois cela chez toutes les personnes qui se sont enrichies. (…) Je n’aime pas voir 

[Marie] avec des gens si riches, cela donne des envies malsaines. Je ne désire nullement 

fréquenter ces personnes-là (…) Zélie 

 

--- 

 

L’orgueil est un mail affreux. Zélie, humble travailleuse dans la vigne du Seigneur, ne compte 

ni sa peine ni son temps. Elle connaît les bienfaits jaillis de l’accomplissement des humbles 

tâches du quotidien. Son désir de perfection est un aiguillon qui va l’aider à désirer pour ses 

filles qu’elles vivent en véritables chrétiennes. C’est la raison pour laquelle elle les dissuadera 

bien souvent de chercher les fréquentations qui pourraient les écarter de la simplicité 

évangélique. L’orgueil, tel le lierre qui enlace l’arbre à la manière d’un serpent, est un poison 

mortel.  

 

--- 

 

Thème de réflexion : Après avoir dit en quoi l’orgueil est ce qu’il y a de pire, la réflexion 

portera sur le ferment pour notre âme qui est l’humilité.  

Suggestion d’ouvrages pour la recherche : Le Christ idéal du moine du Bienheureux Dom 

Columba Marmion (long chapitre sur l’humilité), La Règle de Saint Benoît. 

 

 

 

9/ Mai 

 

[A des amis] Thérèse, ma petite Reine, est entrée hier au Carmel ! Louis 

 

--- 

 

Un an après son entrée au carmel de Lisieux, Thérèse prend l’habit. Nous sommes le 10 

janvier 1889. En ce jour, la santé de Louis Martin est stable : il peut ainsi descendre la nef de 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Nef
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la chapelle conventuelle au bras de sa fille, qui écrit : « Jamais il n'avait été plus beau, plus 

digne. Il fit l'admiration de tout le monde ». 

L’habit religieux n’est ni un uniforme ni un déguisement. C’est la parure dont l’Esprit-Saint 

revêt les êtres qu’il s’est réservés. Mis à parts, les religieux sont mariés avec Dieu pour 

toujours. Et leurs noces sont continuelles : c’est la raison pour laquelle ils sont appelés à ne 

pas se départir de leur vêtement de fête. Même la nuit, ils sont nombreux à le conserver pour 

signifier qu’ils sont, comme dans un linceul, mort au monde et vivant en Jésus-Christ. Signe 

de pauvreté, l’habit religieux est une invitation à l’humilité : je ne suis rien sans Dieu qui me 

revêt de sa beauté. 

 

 

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que la vie religieuse ? Quels en sont les principes 

fondamentaux ? Est-ce que les fidèles laïcs peuvent en retirer quelques bienfaits ? 

 

 

10/ Juin 

 

[A son frère] La Sainte Vierge ne m’a pas guérie à Lourdes, que voulez-vous ? C’est que mon 

temps est fait et que le bon Dieu veut que je me repose ailleurs que sur la terre. Zélie 

 

--- 

 

« Filer un bon nœud », écrit Louis Martin. Filer un bon nœud, c’est faire fi des mauvais 

courants et des vents contraires. C’est se jouer des avaries en tous genres par une bonne 

préparation : rien de ce qui nous arrive ne doit être vécu en–dehors de Dieu, les bonnes choses 

comme les tristes. Filer un bon noeud, c’est ne pas lâcher le cap qu’est le Christ en laissant les 

monstres marins, les dragons, s’enfoncer toujours plus loin dans les abysses. C’est garder 

courage. 

 

--- 

 

Thème de réflexion : Qu’est-ce que le courage ? En quoi le courage est-elle une vertu 

chrétienne ? En puisant dans la vie des grands hommes, dans celle des époux Martin, dans les 

grands textes de notre tradition française, il y a de quoi répondre à la question… 


